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Guérande

Saint-Nazaire

La Chapelle-des-Marais

→ Géologie : granitique côté 
Brière (bassin versant du Mes) et 
sédimentaire côté océan.
→ Paysage protecteur au Nord : 
cellules entre corridors forestiers, 
odeurs herbacées des fenaisons.
→ Paysage hostile au Sud : coteau 
dégagé et raviné, vent d’ouest 
asséchant, odeurs iodées.
→ Des forces vives à visibiliser.

→ Montée des eaux : les marais 
salants, système d’apparence fragile 
semblent pouvoir s’adapter avec 
résilience car entièrement façonnés 
par l’homme. L’immersion saline 
transformera radicalement le milieu 
briéron.
→ Deux parcs naturels : peu 
d’espace d’expansion pour les aires 
urbaines (entre tension immobilière 
et gestion insulaire).

→ Ligne infrastructurelle qui 
parcours une grande diversité de 
climats et de lieux spécifiques autour 
de la Brière : logique de situation 
paysagères.
→ Flux et végétal : traverser un 
milieu sans créer de limite à l’image 
des parkway : une méthode pour 
le tracé des circulations douces 
toujours associé à un milieu naturel ?

→ Des entités aux usages en vase 
clos où chaque île correspond à un 
public spécifique mais partageant 
toutes l’univers de la voiture 
: 1. infrastructure touristique 
(stationnement + espace piéton 
sanctuarisé), 
2. équipements de proximité 
(adressé aux Guérandais, en dehors 
des murs et sans espaces publics), 
3.  Pôle commercial excentré.

→ La clôture est omniprésente sur 
le territoire Guérandais, de la digue 
de Sissable, au bocage Briéron en 

passant par l’enceinte médiévale et 
les murets traditionnels qui cachent 

le luxuriant des jardins. A chaque 
échelle ces épaisseurs fabriquent 

des limites à l’hostile, favorisant le 
développement d’un habitat naturel.

→ Geology: granitic on the Brière 
side (Mes watershed) and sedi-
mentary on the ocean side. 
→ Protective landscape to the 
north: cells between forest 
corridors, herbaceous scents of 
haymaking. 
→ Hostile landscape to the 
south: open, gullied slopes, drying 
westerly winds, iodine-scented 
odours. 
→ Vital forces to be made visible.

→ Rising water levels: the salt 
marshes, an apparently fragile 
system, seem to be able to adapt 
resiliently because they are 
entirely man-made. Salt water 
immersion will radically transform 
the Brie environment. 
→ Two nature parks: little room 
for expansion for urban areas 
(between property tensions and 
island management).

→ An infrastructural line running 
through a wide variety of climates 
and specific locations around 
La Brière: the logic of landscape 
situations. 
→ Flows and vegetation: crossing 
an environment without creating 
a boundary in the image of the 
parkway: a method for the layout 
of soft traffic always associated 
with a natural environment?

→ Entities with uses in a self-
contained space, where each 
island corresponds to a specific 
public but all share the world of 
the car: 
1. tourist infrastructure (parking + 
protected pedestrian space),  
2. local facilities (for the people of 
Guérande, outside the walls and 
without public spaces),  
3.  Off-centre shopping centre.

→ Fences are omnipresent in the 
Guérande area, from the Sissable 
dyke to the Briéron bocage, via 
the medieval enclosure and the 
traditional low walls that hide the 
lushness of the gardens. At every 
scale, these layers create limits to 
the hostile, encouraging the deve-
lopment of a natural habitat.

TERRAQUÉ

Le territoire de la presqu’île 
Guérandaise est traversé par des 
énergies aux formes et aux intensités 
multiples (vents, hydrographies, 
structures paysagères, réseau 
infrastructurel, lieux productifs, 
habitats, faune et flore, etc.). Parfois 
dissonantes, elles se juxtaposent, se 
croisent, se percutent et vont même 
jusqu’à s’entrelacer. Leurs rencontres 
font émerger des situations riches 
et étranges dont la préservation et 
la stimulation sont essentielles pour 
amorcer, ici, des mutations durables 
et spécifiques. L’ambiguïté de ces 
frictions est une matière vivante 
que Guérande doit s’approprier 
avec agilité, à différentes échelles, 
tout en veillant à tisser des liens 
nouveaux au sein de cette mixité 
et diversité environnantes. En 
réfléchissant à sa propre dynamique 
multifonctionnelle et hybride, elle 
peut devenir un territoire stratégique 
dans la fabrication d’un horizon 
écosystémique. 

Perchée sur un éperon rocheux, 
cette ville de Loire-Atlantique 
perçoit l’horizon marin à travers le 
fond d’air iodée qui parvient jusqu’à 
ses remparts. Sèche et coupée du 
vent, elle ne propose pas de vues 
sur l’environnement humide qui 
l’entoure. Ses deux bassins versants 
abritent des PNR avec de fortes 
identités et des limites nettes : les 
marais salants au Sud-Ouest et le 
paysage Briéron au Nord-Est. Les 
qualités, les assemblages et les 
matières qui les composent ne 
parviennent pas à s’infiltrer dans le 
maillage guérandais. 

Nous avons voulu mettre en 
lumière ces qualités invisibles et les 
forces vives de ce site au travers 
de cartographies sélectives. Ces 
dernières agissent comme des 
tables de montage sur lesquelles 
sont disséquées puis réassemblées 
les données récoltées. De cette 
manipulation naissent des récits 
imparfaits qui essaient de dresser 
le portrait du territoire Guérandais 
tout en envisageant ses possibles 
évolutions. 

2. TERRITOIRE EN FRICTION FRICTIONAL TERRITORY

1. ATMOSPHÈRE      ATMOSPHERE

LES 
INVISIBLES
THE INVISIBLE ONES

FRAGILITÉ DES 
ECO-SYSTÈMES 
URBAINS ET 
NATURELS

FRAGILITY OF URBAN AND 
NATURAL ECOSYSTEMS

LA 
RD:UNE 

PROMENADE 
AGRICOLE
THE DEPT. ROAD: 
A FARM DRIVE

INVARIANT:
RELIER LES 

DEUX BASSINS 
VERSANTS PAR 
UN PAYSAGE 
TRAVERSÉ
INVARIANT :

TO LINK THE TWO CATCHMENT 
AREAS BY MEANS OF A 
TRAVERSED LANDSCAPE

INVARIANT:
SITUER LES 
AIRES DE 

PARKING ENTRE 
COMMERCES ET 
TOURISME
INVARIANT :

LOCATING PARKING AREAS 
BETWEEN SHOPS AND TOURISM

PRÉFIGURATION:
FAVORISER 

L’INSTALLATION 
DE COMMERCE 
AV. ANNE DE 
BRETAGNE
PREFIGURATION:

ENCOURAGING NEW BUSINESS 
PREMISES AV. ANNE DE 

BRETAGNE

CO-CONSTRUCTION:
ACCOMPAGNER 
L’ACTION DANS 
LA TRAVERSÉE 
PAYSAGÈRE
CO-CONSTRUCTION:

SUPPORTING ACTION ACROSS 
THE LANDSCAPE

FONCTION-
NEMENT 

INSULAIRE
RUNNING INSULAR

LA FIGURE 
DU CLOS
THE FIGURE OF 
THE ENCLOSURE

La stratégie territoriale s’appuie sur des leviers 
paysagers emblématiques des deux bassins 
versants :
1. Le bocage, avec ses successions de poches 
protégées par une épaisseur capable. Il s’insère 
avec opportunisme depuis la plaine des sports, 
traverse la coulée verte et colonise les ilots 
privés jusqu’au tour de ville. 
2. Le ripisylve, avec son emprise fraiche et 
humide. Il emprunte les rues peu fréquentées 
du petit paradis à St Michel et transcrit le savoir 
des paludiers (gestion de l’eau en terrasses, 
étanchéité à l’argile, etc.). 

Elle se construit également sur une relation 
entre flux et ressource :
1. Une ligne douce continue permet à cyclistes et 
piétons de sillonner le territoire Guérandais des 
coteaux salins aux plateaux de la Brière. 
2. Un ensemble de points permet à l’usager 
d’être un ornithologue, un œnologue, un 
aventurier, un sportif, etc. au travers de 
kiosques, d’installations ou de mobilier.

Enfin, le ralentissement de l’avenue Anne de 
Bretagne favorise l’installation de commerces et 
créée une esplanade commerciale douce entre 
Athanor et Villejames. Le déplacement de la 
couronne de parking entre l’axe commercial et 
l’entrée touristique de la ville libère le tour de 
ville de son identité routière.

The territorial strategy is based on the 
landscape levers that are emblematic of 
the two catchment areas: 
1. The hedgerow, with its succession of 
patches protected by a capable layer. 
It is inserted opportunistically from the 
sports field, crosses the green corridor and 
colonises the private blocks as far as the 
edge of the town.  
2. The riparian strip, with its cool, damp 
right-of-way. It runs along the little-tra-
velled streets from Petit Paradis to St 
Michel and transcribes the knowledge of 
the salt workers (water management in 
terraces, waterproofing with clay, etc.).  
 
It is also built on a relationship between 
flows and resources: 
1. A continuous soft line allows cyclists and 
pedestrians to criss-cross the Guérande 
area from the salt hills to the Brière 
flatlands.  
2. A series of points will enable users to 
become ornithologists, oenologists, ad-
venturers, sports enthusiasts, etc. through 
kiosks, installations and furniture. 
 
Lastly, slowing down Avenue Anne de 
Bretagne will encourage the installation 
of shops and create a soft commercial es-
planade between Athanor and Villejames. 
The relocation of the car park ring road 
between the commercial axis and the 
town’s tourist entrance frees the tour of 
the town from its traffic identity. 

The Guérande peninsula is crossed by 
energies of many forms and intensities 
(wind, hydrography, landscape struc-
tures, infrastructure network, productive 
sites, habitats, flora and fauna, etc.). 
Sometimes dissonant, they juxtapose, in-
tersect, collide and even intertwine. Their 
encounters give rise to rich and strange 
situations, the preservation and stimu-
lation of which are essential if lasting 
and specific changes are to be initiated 
here. The ambiguity of these frictions is a 
living material that Guérande must take 
on with agility, at different scales, while 
taking care to weave new links within 
the surrounding mix and diversity. By 
reflecting on its own multifunctional and 
hybrid dynamic, it can become a strategic 
territory in the creation of an ecosystemic 
horizon.  
Perched on a rocky spur, this town in 
the Loire-Atlantique region can see the 

ocean horizon through the iodised air 
that reaches its ramparts. Dry and cut off 
from the wind, it offers no views of the 
wet environment that surrounds it. Its 
two watersheds are home to Regional 
Nature Parks with strong identities and 
clear boundaries: the salt marshes to the 
south-west and the Briéron landscape to 
the north-east. The qualities, assem-
blages and materials of which they are 
composed do not manage to infiltrate 
the Guérande mesh. 

We wanted to highlight these invisible 
qualities and the driving forces of this site 
through selective mapping. These act like 
editing tables on which the data collected 
is dissected and then reassembled. The 
result is a series of imperfect narratives 
that attempt to paint a portrait of the 
Guérande area while also considering its 
possible future development.

3. LEVIERS
TERRITORIAUX
1|15000e

La force formelle et atmosphérique 
du grand territoire est omniprésente. 

Elle suggère des leviers stratégiques et 
profondément terriens dans la composition 

de l’entre-deux Guérandais. Il ne s’agit 
pas de nouveauté, mais simplement de 

continuités. Les opportunités existent et les 
espaces sont suffisamment dimensionnés 
pour transformer l’environnement routier 

de l’extra-muros en un milieu vivant 
traversé par une infrastructure.

L’objectif est de retrouver une ville humide 
propice à toutes les formes de vies par 
la perméabilité du sol et par le couvert 

végétal.

3. LOCAL LEVERS
1|15000

The formal and atmospheric 
force of the wide landscape 
is omnipresent. It suggests 
strategic and profoundly 

earthy levers in the 
composition of the Guérande 

in-between. It’s not a question 
of novelty, but simply of 

continuity. The opportunities 
are there, and the spaces are 

large enough to transform the 
extra-mural traffic zone into a 
living environment crossed by 

an infrastructure. 
 

The aim is to create a wet 
city that is conducive to all 
forms of life, thanks to the 

permeability of the soil and the 
plant cover.

3. LEVIERS
TERRITORIAUX
1|15000e
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ADAPTATION AUX 
NOUVEAUX MODES 
DE TRAVAILLER

association
non-lucrative
coopérateurs

habitants

banque

collectivité

20%
prêt

PARTS 
SOCIALES

FINANCE
LE BÂTI

CHARGES

FINANCE
LES ETUDES

MET A DISPOSITION
LE FONCIER

FOURNIT LE
PROGRAMME

objetif 2040:25%
objectif 2060:40%

du parc neuf

INVARIANTS:
1. Voirie tour de ville et ensemble du 

paysage associé (jardins des vents, champs 
des oiseaux et forêt humide)  /  2. Parking-
verger des cerisiers  /  3. Renaturation du 
parking  Bel air  /  4. Ensemble paysager 
de la noue reliant le tour de ville au petit 

paradis

1. ÉVIDENCES EVIDENCES 2. VISIONS VISIONS 3. HORIZONS LOINTAINS

L’acheminement du bien 
commun jusqu’à la saline 
relève de deux types de 
propriété : une première 
collective des exploitants 
(étiers et digues) et une 
deuxième divisée en part 
entre les propriétaires des 
salines en aval (vasières et 
cobiers). Les salines (fares, 
adernes et œillets) sont 
des propriétés privées dont 
l’exploitation est confiée aux 
paludiers.

→ Les coopératives 
de logement : système 
immobilier qui favorise 
l’entraide ?

L’émergence du télétravail 
et des activités secondaires 
demande au parc immobilier 
une adaptation. Les 
parcelles en lanières des 
faubourgs présentent 
des atouts majeurs pour 
permettre le développement 
de ces nouveaux locaux 
domestiques dédié à l’activité 
professionnelle. L’urbanisme 
se fait également par le 
développement d’outils 
réglementaire, ainsi le PLU 
peu modifier le gabarit 
constructible des fonds de 
parcelles tout en préservant 
un cœur végétalisé, entre vie 
familiale et professionnelle.

L’ensemble historique 
organise un axe majeur 
entre les portes St Michel 
et Vannetaise, ponctuée par 
la tour Ste Anne. Lors de sa 
création, le pôle Athanor 
constitue une nouvelle porte 
de la ville, orientée vers 
une esplanade culturelle 
et commerciale bercé par 
l’automobile.

→ De la coulée verte au 
petit paradis : les nouvelles 
portes paysagères de la ville 
-château d’eau et nouvel 
objet technique- miroir des 
ressources de chaque bassin 
versant ?-

L’exemple Suisse des 
coopératives permet de créer 
des logements flexibles et 
abordables. Les parts sociales 
des coopérateurs permettent 
de financer l’apport pour 
l’obtention des prêts, la ville 
met à disposition un terrain 
par bail emphytéotique 
et finance les études, puis 
les loyers permettent 
le remboursement aux 
banques. Ce système 
non spéculatif permet de 
maintenir des loyers 30% 
moins cher. Des organismes 
comme Coopimmo et des 
premières réalisations à Paris 
valide ce fonctionnement.

L’ensemble des riverains des communes composant le 
marais dispose de la propriété, la jouissance commune 
et publique du marais depuis 1784. Cela a favorisé et 
intensifié l’exploitation du marais. Aujourd’hui encore, 
les parcelles n’ont pas d’exploitant attitré, ce qui 
fragilise l’activité et protège le marais d’une exploitation 
intensive.
 
→ La co-construction : une possibilité pour les habitants 
d’agir sur le territoire communal ?

La permaculture fait du paysan un diplomate.  Il cherche 
à reproduire par mimétisme les principes qu’il observe 
dans les écosystèmes existants afin de créer un milieu 
propice à la vie et autonome.  Cette typologie agricole 
s’implante sur des surfaces restreintes adaptées à 
la production urbaine. Des politiques municipales 
d’accompagnement à l’installations (subvention 
pendant les premières années dédiées à la préparation 
des sols) favoriseraient le développement d’un lien 
institutionnelle fort avec le volet vivrier.

Les parcs de stationnement deviennent des zones 
capables qui développent une fonction supplémentaire. 
Les parking-vergers donnent des fruits en juin avant 
d’accueillir les véhicules du tourisme estival. Les 
parking-places sont des espaces publics qui permettent 
le stationnement les jours de marché. Les marquages 
sont réduits pour restreindre l’identité automobile. Une 
stratégie de stationnement avec des places facturée 
à 35€ dès la 40e minute permettront de disposer de 
stationnements de proximité en centre-ville.

La ville de Guérande est structurée en couronnes. Ces 
couches fabriquent les plans paysagers d’un ensemble 
fragmenté. Elles limitent la perception d’une entité 
pour amplifier l’atmosphère de chaque interstice. Le fil 
de la promenade nous fait entrer dans chacune de ces 
chambres urbaines au caractéristiques propres : comme 
un enchaînement de situations.

→ Un parc linéaire : création d’une nouvelle enceinte 
végétale qui s’appuie sur les atouts de chaque situation ?

Les deux parcs qui bordent 
Guérande ne sont pas 
naturels : ce sont des 

exploitations devenues 
vivantes. L’humain prend 

place dans un écosystème 
et en façonnant le paysage, 
il créé des habitats propices 

à l’installation d’une faune 
et d’une flore spécifique.  

L’agriculture devient 
porteuse de vie et de qualités 

paysagères.

→   La permaculture : une 
agriculture qui ravive les sols 

et qui transforme le paysage ? 

Le montage des opérations 
immobilières est également 
un levier d’action sur le prix 

et l’attractivité du logement. 
L’autopromotion permet 

à des groupes de futurs 
habitants de se constituer et 
de candidater pour acquérir 

du foncier, que ce soit en 
rénovation ou en terrain nu. 

Cela nécessite cependant que 
la collectivité préempte les 
sites stratégiques et réalise 

les diagnostics préalables 
afin d’organiser cet accès 
au foncier. Elle peut ainsi 
développer un cahier des 

charges et porter un projet 
commun avec les futurs 

habitants.

La porte St Michel était 
l’entrée institutionnelle de la 

ville (paiement de l’impôt), 
aujourd’hui elle est le visage 

touristique de Guérande 
et son faubourg en est le 

parvis. Le faubourg Ste Anne 
reliait la ville close à la gare 
et conserve de cet héritage 

un tissu commerçant. Il est le 
centre-ville extra-muros de 

Guérande. 

→ Le faubourg Bizienne : 
des lanières qui favorisent 

les nouveaux modes de 
travail -télétravail, activités 

secondaires- ?

Le parcours des flux doux 
dans le territoire est une 

opportunité pour créer des 
points d’interfaces entre 

mobilité et ressources.  
Ils affichent les forces 

vives du site et favorisent 
les initiatives locales. Ils 

transforment un paysage 
distant en un paysage direct. 
Ces ponctuations deviennent 

des figures qui font du 
trajet un parcours orienté et 
repéré par une multitude de 

micro-situations.  Ils peuvent 
être à la fois des points de 
vente, de transformation, 

d’observation ou de mise à 
disposition de ressources 

naturelles.

PROPRIÉTÉS SALÉES

FAUBOURG ACTIF

PORTES NEUVES

COOPÉRATIVES

EXPLOITATION DOUCE

ECOSYSTÈME VIVRIER

PARKING CAPABLE

PEAU D’OIGNON

4. LEVIERS GUÉRANDAIS LEVERS OF GUERANDE

PATRIMOINE VIVANT

AUTOPROMOTION

IDENTITÉ DE FAUBOURG

ÉQUIPER LES RESSOURCES

SALTY PROPERTIES 

The conveyance of the 
common good to the 
saltworks is subject to 
two types of ownership: 
the first is collective 
ownership by the 
operators (étiers and 
dykes) and the second 
is divided between the 
owners of the saltworks 
downstream (mudflats 
and cobiers). The salt 
pans (fares, adernes and 
œillets) are privately 
owned and operated by 
the salt workers. 
 
→ Housing cooperatives: 
a property system that 
encourages mutual aid?

ACTIVE SUBURB

The emergence of te-
leworking and secondary 
activities means that 
the housing stock needs 
to adapt. The strips of 
land in the suburbs are 
major assets for the 
development of these 
new domestic premises 
dedicated to professional 
activity. Urban planning 
also involves the develop-
ment of regulatory tools, 
such as the PLU, which 
can modify the building 
dimensions of the backs 
of plots while preserving 
a green heart between 
family and professional 
life.

YOUNG DOORS

The historic complex 
forms a major axis 
between the St Michel 
and Vannetaise entrances, 
punctuated by the Ste 
Anne tower. When it was 
created, the Athanor 
centre was a new gateway 
to the town, oriented 
towards a cultural and 
commercial esplanade 
lulled by the car. 
 
→  From green corridor 
to Petit Paradis: the city’s 
new landscaped gateways 
- water tower and new 
technical object - mirro-
ring the resources of each 
catchment area ?

COOPERATIVES

The Swiss example of 
cooperatives makes it 
possible to create flexible, 
affordable housing. The 
cooperative members’ 
shares are used to finance 
the deposit needed to 
obtain the loans, the 
town provides a plot of 
land under a long lease 
and finances the studies, 
then the rents are used 
to repay the banks. This 
non-speculative system 
keeps rents 30% lower. 
Organisations such as 
Coopimmo and the first 
projects in Paris validate 
this approach.

GENTLE USE

Since 1784, all the residents of the communes making up the marsh 
have had joint and public ownership and use of the marsh. This has 
encouraged and intensified the exploitation of the marsh. Even 
today, the plots do not have a designated operator, which weakens 
the activity and protects the marsh from intensive exploitation. 
  
→ Co-construction: an opportunity for inhabitants to take action in 
their local area?

FOOD ECOSYSTEM 

Permaculture turns the farmer into a diplomat.  He seeks to 
reproduce by mimicry the principles he observes in existing 
ecosystems in order to create an environment that is conducive 
to life and self-sufficient.  This type of farming is set up on small 
areas adapted to urban production. Municipal policies to support 
installations (subsidies for the first few years to prepare the soil) 
would encourage the development of a strong institutional link 
with food production. INVARIANTS: 

1. Soft path from the Plaine des Sports to 
Petit Paradis / 2. Soft path from Porte Vanne-
taise to Athanor by pedestrianising Rue Tilly 
and modifying the Faubourg Ste Anne / 3. Pe-
ripheral path around the biodiversity pocket 

of Petit Paradis / 4. Strip housing on the green 
corridor / 5. Silo car park, cooperative and 

shared garden in the Athanor sector

PREFIGURATION: 
1. Place creuse (modification and reduc-

tion of the car park with the creation 
of a support structure for community 

and commercial use) / 2. Place St Michel 
(parking limited to market days with the 
creation of a fun and festive platform) / 

Modification of the PLU for Faubourg actif 
/ Legal status for urban bocage corridors

CO-CONSTRUCTION: 
1. Project house in Athanor / 2. Place St Jean 

(with museum and residents) / 3. Public space 
and gateway to Petit Paradis (with produ-

cers) / 4. Agricultural, sports and leisure area 
on the coulée verte (with farmers, sports and 

events associations and local residents).

INVARIANTS: 
1. Around-town roadway and associated 
landscape (wind gardens, bird fields and 
wet forest) / 2. Car park-cherry orchard / 

3. Renaturation of the Bel Air car park / 4. 
Landscaping of the valley linking the tour 

de ville to Petit Paradis.

PREFIGURATION: 
1. Furniture in the landscaped area around 
the town (creation of temporary objects 
to test uses and validate cohabitation) / 
2. Opening the ramparts to the public at 
targeted times, particularly outside the 
summer period, to encourage Guérande 
residents to take ownership of the site.

CO-CONSTRUCTION: 
1. Farm and housing at Clos de Kerbenet (with 
market gardeners and families) / 2. Choice of 
species for the streets to be planted - Rue des 
Peupliers and Avenue de la Brière - (with resi-

dents) / 3. Support for the installation of shops 
on Avenue Anne de Bretagne (shopkeepers).

INVARIANTS: 
1. Station square (removal of the 

roundabout, creation of a major public 
space) / 2. Landscaped riparian zone 

linking Porte St-Michel to Petit Paradis / 3. 
Intensification of vegetation around the 

blue road to enhance its landscape status.

PREFIGURATION: 
1. Renaturation of the cemetery to 

enhance the crossing of this area / 2. Soft 
axis from ZAC Maison neuve to Villejames

CO-CONSTRUCTION: 
1. Place de la Tour and school forecourt (with 
Le Pradonnais school and associations from 

the sports field) / 2. Creation of a planted 
enclosure around the town to create a transi-
tion with the wider landscape (with farmers 
and residents from neighbouring districts).

CAPABLE PARKING

Car parks are becoming capable zones that are developing an 
additional function. Orchard-car parks bear fruit in June before 
welcoming summer tourists. Place-car parks are public spaces 
that allow parking on market days. The markings are reduced 
to restrict the identity of the car. A parking strategy with spaces 
charged at €35 from the 40th minute will provide local parking in 
the town centre.

ONION PEEL 

The town of Guérande is structured in rings. These layers create 
the landscape plans of a fragmented entity. They limit the per-
ception of a whole to amplify the atmosphere of each interstice. 
The thread of the walk takes us into each of these urban cham-
bers with their own characteristics: like a series of situations. 
 
→ A linear park: creating a new plant enclosure that draws on 
the strengths of each situation ?

LIVING HERITAGE 

The two parks that 
border Guérande are not 

natural: they are farms 
that have come to life. 
People take their place 

in an ecosystem and, by 
shaping the landscape, 

create habitats that are 
conducive to the deve-

lopment of specific flora 
and fauna.  Agriculture 

becomes a source of life 
and landscape quality. 

 
→ Permaculture: farming 

that revives the soil and 
transforms the lands-

cape? 

SELF-PROMOTION

Setting up property deve-
lopments is also a way of 
influencing the price and 

attractiveness of housing. 
Self-development enables 

groups of future resi-
dents to come together 

and apply to acquire land, 
whether for renovation 

or as bare land. However, 
this requires the local 

authority to pre-empt 
strategic sites and to 
carry out preliminary 

assessments in order to 
organise access to land. In 

this way, it can develop a 
set of specifications and 

develop a joint project 
with future residents.

SUBURB IDENTITY 

The Porte St Michel 
was the institutional 

entrance to the town 
(tax payment). Today, 

it is the tourist face 
of Guérande and the 

faubourg is its forecourt. 
The Faubourg Ste Anne 

linked the walled town to 
the railway station and 

retains a commercial fa-
bric from this heritage. It 

is Guérande’s extra-mural 
town centre.  

 
→ The Faubourg 

Bizienne: strips that 
encourage new ways of 
working - teleworking, 
secondary activities - ?

EQUIPPING RESOURCES

The pedestrian route 
through the area is an 
opportunity to create 

interface points between 
mobility and resources.  

They showcase the site’s 
strengths and encourage 

local initiatives. They 
transform a distant 

landscape into a direct 
one. These punctuation 

points become figures 
that turn the journey into 

an itinerary guided and 
marked by a multitude 

of micro-situations.  They 
can be points of sale, 

processing, observation 
or natural resources.

INVARIANTS:
1. Cheminement doux de la plaine 

des sports au petit paradis  /  2. Axe 
doux de la Porte Vannetaise à Athanor 

par piétonnisation de la rue Tilly et 
modification du faubourg Ste Anne  /  3. 
Sentier périphérique autour de la poche 

de biodiversité du petit paradis  /  4. 
Logements en bande de la coulée verte   

/  5. Parking silo, coopérative et jardin 
partagé secteur Athanor

PREFIGURATION:
1. Place creuse (modification et réduction 
du parking avec création d’une structure 

support d’usage associatif et commerciaux)  
/  2. Place St Michel (parking limité aux jours 
de marché avec création d’une plateforme 

ludique et festive)  /  Modification PLU 
pour Faubourg actif  /  Statut juridique pour 

corridors bocagers urbains

CO-CONSTRUCTION:
1. Maison de projet dans l’espace disponible 

d’Athanor  /  2. Place St Jean (avec musée 
et habitants)  /  3. Espace public et porte 

d’entrée du petit paradis (avec producteurs)  
/  4. Espace agricole, sportif et de loisir de la 
coulée verte (avec maraîchers, associations 
sportives et événementielles et habitants)

PREFIGURATION:
1. Mobilier dans l’espace paysager du tour 

de ville (création d’objet temporaires 
permettant de tester les usages et de 

valider les cohabitations)  /  2. Ouverture 
des remparts au public sur des temps 

ciblés, notamment en dehors de la période 
estivale pour favoriser une appropriation 

Guérandaise

CO-CONSTRUCTION:
1. Ferme et logements du clos de Kerbenet 

(avec maraîchers et familles)  /  2. Choix 
des essences des rues plantées -rue des 

peupliers et avenue de la Brière- (avec les 
habitants  /  3.  Accompagner l’installation 
de commerces avenue Anne de Bretagne 

(commerçants)

INVARIANTS:
1. Place de la gare (suppression du giratoire, 

création d’un espace public majeur)  /  2. 
Ensemble paysager du ripisylve reliant 
la porte St-Michel au petit paradis  /  3. 

Intensifier la végétation autour de la route 
bleue pour valoriser son statut paysager.

PREFIGURATION:
1. Renaturation du cimetière pour valoriser 
la traversée de cet espace  /  2. Axe doux de 

la ZAC Maison neuve à Villejames

CO-CONSTRUCTION:
1. Place de la tour et parvis école (avec 
école le Pradonnais et associations de 
la plaine sportive)  /  2. Création d’une 

enceinte végétale autour de la ville 
constituée pour transition avec le grand 

paysage (avec agriculteurs et habitants des 
quartiers limitrophes).

5. OUTILS MÉTHODOLOGIQUES METHODOLOGICAL TOOLS
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Adossée aux mousses 
Aux irrégularités des parois
Où le sel et les embruns s’accumulent.

Protégée mais dissoute
À l’abris de la brise marine, 
Qui sèche et cajole les hautes herbes.

Séparée de son sol, étanche et fermé 
Où des îles luxuriantes s’effacent et isolent
La vie est close de rencontre.

À ses pieds, elle regarde sa terre, 
Ouverte elle devient aqueuse
productive et vivante, elle rassemble.

La place laissée vacante par le déménagement 
du conservatoire dans le couvent des Ursulines 
ouvre les portes d’Athanor à la Maison du pro-
jet. Cet espace est un outil permettant d’abor-
der des questions complexes et les défis urbains 
en laissant la place au dialogue entre tous les 
acteurs de manière égalitaire. 

C’est un lieu où sont rassembler des instruments 
de communication et de travail en commun 
comme le plan guide et les cartographies en 
grand format, des maquettes outils, etc. Ils 
engagent la discussion sur les situations spéci-
fiques et permettent de calibrer les variants.

Les objectifs identifiés sont clairs :
1. tracer un gabarit de voirie urbain
2. désimperméabiliser les sols
3. favoriser des circulations douces autonomes
4. développer le paysage vivant
5. intégrer la gestion des climats
6. adapter les logements à leur situation
7. établir des lieux communs supports d’usages
8. insérer des lieux de production
9. développer le paysage invisible
L’ensemble de ces objectifs sont immergés 
dans des dispositifs paysagers issu du territoire 
Guérandais.

L’opportunité des intériorités bocagère 
permet d’insérer des maisons en bandes et des 
coopératives habitantes dans des alvéoles entre 
intimité et grand paysage. Elle offre également 
une richesse de parcours entre lisière, clairières 
et plans végétaux. Cette continuité paysagère 
issue du plateau agricole s’insère avec 
opportunité au travers du tissu, sans suivre de 
voirie, mais au contraire en  les chevauchant 
de manière à les ralentir. Le tracé de l’avenue 
Anne de Bretagne est légèrement modifié afin 
d’équiper l’entrée de ville Athanor d’un espace 
public calibré. Des cheminements doux exclusifs 
sont créés afin d’intégrer durablement l’îlot de 
l’ancienne gare dans le centre-ville (rue Tilly, 
allée du Connétable et rue des peupliers depuis 
le cimetière).

Le tour de ville, aujourd’hui vécu comme un 
giratoire, est entièrement repensé : une voie 
à double sens de faible gabarit (5m) et au plus 
proche des façades permet une circulation 
sur les 3/4 des remparts. Seul le secteur entre 
la porte Ste Anne et la porte St Michel est 
coupé (venelle sur accès réglementé) : de cette 
manière la limite perçue du centre-ville est 
élargie à Athanor et le secteur piéton couvre 
l’ensemble des commerces de proximité.  

Ce recalibrage permet de dégager un espace 
important en bordure de rempart et de 
fabriquer une enceinte végétale séquencée :
1. De St Michel à Ste Anne des herbes hautes 
composent un jardin des vents laissant la 
possibilité d’installer la fête médiévale. 
2. Le secteur ouest est dédié à l’agroforesterie 
et à la permaculture (petits fruitiers permettant 
l’accueil des oiseaux, installation d’une ferme et 
de logements dans le clos du Kerbenet,  parking-
jardin des cerises).
3. Le corridor sud planté de grands arbres et 
vallonné d’une ancienne digue est densifié et 
compléter d’une noue afin de créer une forêt 
humide et accidentée.

L’ensemble du tour de ville est pensé comme un 
lieu partagé, sans public ciblé. Le mobilier (du 
simple banc aux nichoirs des oiseaux) permet 
autant d’usages quotidiens qu’exceptionnels. 
L’ouverture au public des rempart, à l’image 
d’une venelle piétonne extraordinaire dans 
les frondaisons, permettrait de diversifier les 
parcours et de faire du quartier St Jean un lieu 
traversé et non un cul-de-sac. Cette passerelle 
médiévale donne une vue imprenable sur une 
qualité invisible de la ville : les jardins luxuriants 
des grandes propriétés.

Le milieu humide capté depuis les marais salants 
permet de conforter l’aspect foisonnant et 
sauvage du quartier résidentiel situé au sud 
de la ville. Il hiérarchise cet espace homogène 
et l’équipe d’axes doux à l’ambiance forte. Un 
ensemble de micro-lieux profitant des dilatations 
de l’espace favorise les rencontres et la vie de 
quartier. Cette imbrication entre circulation 
douce et paysage est également porteuse de 
potentielle installation d’une faune : le quartier 
deviendrai alors doublement résidentiel.

Le temps de l’urbanisme est parsemé 
de détours, de routes secondaires et 
d’opportunités. Nous avons construit le plan 
guide dans une succession de temporalités 
portants :
1. les évidences, rassemblant les actions qu’il 
est possible de mettre en place rapidement 
(disponibilité foncière, actions légères) et qui 
répondent à des besoins urgents
2. les visions qui nécessite des travails 
indispensables et impactant qui doivent être 
grandit par une cocréation nécessaire.
3. les horizons lointains, qui regroupe les 
dispositifs ambitieux impactant des points 
complexes mais stratégiques qui dépassent le 
temps politique.
Ce fonctionnement permet de bâtir une 
stratégie d’action et d’engager dès aujourd’hui 
les leviers nécessaires à la réalisation de 
l’ensemble. 

Chacun de ces temps porte une ambition 
stratégique non négociable : les invariants 
qui sont nécessaires à la réussite du projet. Ils 
sont majoritairement constitués des questions 
infrastructurelles et paysagères.  Ils sont épaulés 
de variants adaptables allant de la préfiguration 
à la co-construction. La préfiguration permet 
de proposer aux habitants un projet porté et 
piloter par la collectivité : un test grandeur 
nature des aménagements à solidifier. La co-
construction est quant à elle, une conception 
commune entre collectivité et acteurs : elle 
permet de faire émerger un projet qui suit un 
cahier des charges en commun.

LA PLACE DU SEL

L’aménagement du quartier St Jean 
s’inscrit dans la couronne végétale 
foisonnante de l’intra-muros. Les 
remparts sont parés de grands 

sujets au feuillage majestueux qui 
progressivement se réduisent et se 

diffusent en atteignant le centre.
A l’image des logements de cette 

couronne, la composition de la place 
fabrique des jardins (pour le musée 

et pour les logements). Un muret de 
pierres dorées serpente et crée des 

intériorités invitant à l’arrêt. Un de ces 
clos est existant et propose un lieu 
protégé pour un terrain d’aventure. 

La place centrale devient villageoise à 
l’ombre de l’arbre et internationale par 
les installations du Musée et le parcours 

entre remparts et rue St Michel.

LE SQUARE

Lieu institutionnel par excellence, 
entre l’ancienne porte où l’on prélevait 

l’impôt et la Mairie, cette place 
triangulaire doit être un véritable 

support d’interactions positives ou la 
vie de la cité rencontre l’extérieur. Le 

parking devient double : ouvert les 
jours de marchés, il s’efface le reste de 
l’année pour devenir un terrain de jeux 
dans la continuité du carrousel existant. 

Le pied des remparts s’intensifie et 
ponctue le théâtre historique de décors 

colorés et figuratifs. Le sol devient 
perméable et les tapis végétaux offrent 
leur moelleux aux jeunes expériences. 
Les flux sont ralentis par l’animation et 
l’ancien chemin de traverse devient un 

lieu de destination festif.

LA GRANDE PLACE

Le démantèlement de la gare a 
dessiné une rocade automobile, 
cette séquence routière écarte le 
quartier d’Athanor du centre-ville. 

Une modification de voirie s’impose : 
troquer le giratoire pour un espace 

public majeur. L’espace disponible se 
divise en une langue boisée issue de la 
coulée verte qui préserve l’intimité des 
logements, et une esplanade minérale 

qui prolonge le parvis du centre culturel 
et de l’embouchure du faubourg 

Ste Anne comme un catalyseur des 
atouts existants. La maison de projet 
s’installe à Athanor et irrigue la place 
de mobilier invitant au dialogue : un 

point d’eau et une table hors d’échelle 
offre rafraichissement et couverts aux 

rassemblements spontanés.

LE PARC PRODUCTIF

La coulée verte met à disposition une 
large clairière bordée d’allée plantées. 
Cette structure rappelle les paysages 
bocagers du plateau agricole et invite 
à rendre le parc productif. Les lisières 
s’épaississent et les sols se fertilisent. 

La rotation des cultures maintient 
un lieu disponible pour les grands 

événements, offrant à chaque saison 
un théâtre différent. Cet espace reste 

profondément urbain : les champs sont 
parcourus et ponctués de mobiliers 

sportifs entre Athanor et la plaine des 
sports. La structure du parc permet 

l’implantation de maisons en bande qui 
partagent l’identité productive par ses 
jardins et sa serre commune. Le vide 

laisse place à l’habité, en proposant un 
milieu clos et frais.

LA POCHE SAUVAGE

Le petit paradis est un enclos de 
biodiversité. Le coteau creusé par le 
ruisseau à l’ambiance montagnarde 

se prête au tracé d’un sentier cerclant 
la vie spontanée. L’accès dérobé 

au travers d’une porte végétale est 
maintenu. Une noue prolonge le tracé 

hydrique vers le centre et s’équipe, 
à l’image d’un bassin d’orage, de 

système de rétention et d’irrigation 
pour les plantations. Un espace public 

s’appuyant sur les murets existants 
propose un lieu où installer des 

kiosques pour les producteurs. Un 
séchoir aux airs de salorge s’insère dans 

la clôture végétale pour profiter de 
l’effet venturi de son tracé. C’est une 
double technique du château d’eau, 

orienté vers les vents salins.  

THE PLACE DU SEL 
 

The development of the St Jean 
district is part of the abundant plant 
life of the inner city. The ramparts are 
adorned with large trees with majes-
tic foliage, which gradually shrink and 
spread out as they reach the centre. 

Like the housing in this ring, the 
composition of the square creates 

gardens (for the museum and for the 
housing). A low wall of gilded stone 
winds around and creates interior 

spaces that invite you to pause. One 
of these enclosures already exists 

and provides a protected area for an 
adventure playground. The central 
square becomes a place of village 

life in the shade of the tree, and an 
international place thanks to the 

Museum’s installations and the walk 
between the ramparts and Rue St 

Michel.

THE SQUARE 
 

This triangular square between 
the old tax collection gate and the 
Town Hall is the ideal location for 
positive interaction between the 
city and the outside world. The 

car park will have two functions: it 
will be open on market days, but 
will disappear for the rest of the 
year, becoming a playground in 

line with the existing carousel. The 
base of the ramparts is inten-

sified, punctuating the historic 
theatre with colourful, figurative 

decorations. The ground becomes 
permeable and the plant carpets 

offer their softness to young 
experiences. The flow of traffic is 
slowed down by the animation 

and the old crossing path becomes 
a festive destination.

THE MAIN SQUARE 
 

The dismantling of the station has created 
a motorway ring road, which separates 

the Athanor district from the town 
centre. A change to the road system was 
needed, swapping the roundabout for a 
major public space. The available space 
is divided into a wooded strip coming 

out of the coulée verte, which preserves 
the privacy of the homes, and a mineral 
esplanade that extends the forecourt 

of the cultural centre and the mouth of 
the faubourg Ste Anne as a catalyst for 
existing assets. The project house has 

moved into Athanor, providing the square 
with furnishings that invite dialogue: a 
watering hole and an oversized table 

offer refreshments and cutlery for spon-
taneous gatherings.

THE PRODUCTIVE PARK 
 

La Coulée Verte provides a wide clearing 
bordered by planted paths. This structure 

is reminiscent of the bocage landscapes 
of the agricultural plateau and is an 

invitation to make the park productive. 
The edges are thickened and the soil is 
fertilised. Crop rotation keeps the site 
available for major events, offering a 

different theatre every season. This space 
remains profoundly urban: the fields 

are criss-crossed and dotted with sports 
equipment between Athanor and the 

sports field. The park’s structure allows 
for the construction of row houses 

that share the productive identity of its 
gardens and communal greenhouse. The 
void gives way to the inhabited, offering a 

cool, enclosed environment.

THE WILD POCKET 
 

Le petit paradis is an enclosure of 
biodiversity. The hillside carved out 
by the mountain stream lends itself 
to the layout of a path that encircles 

spontaneous life. Hidden access 
through a plant gateway is main-
tained. A ditch extends the water 

course towards the centre and, like 
a storm basin, is equipped with a 

retention and irrigation system for 
the plantings. A public space based 
on the existing low walls provides a 
place to set up kiosks for producers. 

A drying shed with the look of a 
salorge is incorporated into the 

plant fence to take advantage of 
the venturi effect of its layout. It 

is a double technique of the water 
tower, oriented towards the saline 

winds.  

PLANNING . 1|5000 

The objectives identified are clear: 
1. to create an urban road network 
2. reduce soil sealing 
3. Encourage autonomous soft traffic 
routes 
4. develop a living landscape 
5. integrate climate planning 
6. Adapt housing to its location 
7. Establish common spaces to support 
uses 
8. Include production areas 
9. Develop the invisible landscape 
All of these objectives are immersed in the 
landscape features of the Guérande area. 
 
The opportunity provided by the bocage 
interiority means that strip houses 
and residents’ cooperatives can be set 
in recesses between privacy and the 
wider landscape. It also offers a wealth of 
pathways between edges, clearings and 
planted areas. This continuity of landscape 
from the agricultural upland is woven into 
the fabric of the site, without following 
any of the roads, but rather straddling 
them to slow them down. The route of 
Avenue Anne de Bretagne has been slightly 
modified in order to provide the Athanor 
entrance to the town with a calibrated pu-
blic space. Exclusive soft paths have been 
created to integrate the former station 
block into the town centre on a long-term 
basis (rue Tilly, allée du Connétable and rue 
des peupliers from the cemetery).

The area around the town, which is cur-
rently seen as a roundabout, has been com-
pletely redesigned: a narrow (5m) two-way 
street, as close as possible to the facades, 
will allow traffic to pass along 3/4 of the 
ramparts. Only the sector between Porte 
Ste Anne and Porte St Michel has been cut 
off (alleyway with restricted access): in this 
way, the perceived boundary of the town 
centre is extended to Athanor and the 
pedestrian zone covers all the local shops.   
 
This recalibration frees up a large area 
on the edge of the rampart and creates a 
sequenced planted enclosure: 
1. From St Michel to Ste Anne, tall grasses 
form a wind garden, providing an ideal 
setting for a medieval festival.  
2. The western sector is dedicated to 
agroforestry and permaculture (small fruit 
trees to welcome birds, installation of a 
farm and housing in the Kerbenet close, car 
park-cherry garden). 
3. The southern corridor, planted with 
large, hilly trees on a former dyke, is to be 
made denser and completed with a ditch 
to create a rugged wetland forest. 
 
The whole area around the town has been 
designed as a shared space, with no specific 
target audience. The furniture (from 
simple benches to bird nesting boxes) is de-
signed for both everyday and special uses. 
Opening up the ramparts to the public, 
like an extraordinary pedestrian walkway 
through the foliage, would make it possible 
to diversify the routes and turn the St Jean 
district into a place through which people 
can pass, rather than a cul-de-sac. This me-
dieval footbridge provides an uninterrup-
ted view of an invisible quality of the town: 
the lush gardens of the large estates. 
 
The wetlands collected from the salt 
marshes enhance the wild, lush appearance 
of the residential area to the south of the 
town. It gives this homogeneous area a 
hierarchical structure and provides it with 
soft, atmospheric routes. A series of mi-
cro-places, taking advantage of the dilation 
of the space, encourage encounters and 
neighbourhood life. This interweaving of 
soft traffic and landscape is also conducive 
to the potential installation of wildlife: the 
area will then become doubly residential. 

TIMING AND METHOD 

Urban planning is full of detours, side roads 
and opportunities. We have built the guide 
plan around a succession of timeframes: 
1. the obvious, bringing together actions 
that can be implemented quickly (land 
availability, light actions) and that meet 
urgent needs 
2. the visions, which require essential, 
high-impact work that needs to be deve-
loped through the necessary co-creation. 
3. distant horizons, which bring together 
ambitious initiatives that have an impact 
on complex but strategic issues that go 
beyond the political timeframe. 
This approach enables us to build a strate-
gy for action and to start implementing the 
levers needed to achieve the overall goal.  
 
Each of these phases carries a non-nego-
tiable strategic ambition: the invariants 
that are necessary for the success of the 
project. These are mainly infrastructure 
and landscape issues.  They are supported 
by adaptable variants ranging from prefi-
guration to co-construction. The prefigura-
tion stage enables residents to be offered a 
project supported and steered by the local 
authority: a full-scale test of the develop-
ments to be consolidated. Co-construc-
tion, on the other hand, is a joint design 
between the local authority and the parties 
involved: it enables a project to emerge 
that follows a joint set of specifications.

Leaning against the moss  
On the uneven walls 
Where salt and sea spray collect.  
Protected but dissolved 
sheltered from the sea breeze,  
That dries and coaxes the tall grass.  
Separated from its ground, watertight and closed  
Where lush islands fade and isolate 
Life is closed to encounters.  
At her feet, she looks down at her land,  
Open, it becomes watery 
productive and alive, it gathers.

ATHANOR: HOUSE OF THE PROJECT 

The place left vacant by the relocation of 
the conservatoire to the Ursulines convent 
opens the doors of Athanor to the House 
of the Project. This space is a tool for 
tackling complex issues and urban challen-
ges, leaving room for dialogue between all 
parties on an equal footing.  
 
It is a place where instruments for com-
munication and joint work are brought 
together, such as the guide plan and 
large-format maps, scale models and so on. 
They initiate discussion on specific situa-
tions and enable variants to be calibrated.
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